
158 - 1/4

ASSOCIATION AERONAUTIQUE ET ASTRONAUTIQUE DE FRANCE

LA LETTRE du GROUPE COTE D’AZUR
N° 158 – Juin 2007

A A A F COTE D’ A ZUR – B P 135 – 06156 CA NNES L A  B OCCA  CEDEX
Secrétariat :  Tél 04 92 19 48 08 – Fax 04 93 48 98 13 – Courriel :  aaaf.ca@wanadoo.fr – Site :  www.theleme.net/aaaf-ca/

Les lanceurs européens futurs
- Le programme FLPP de l’ESA -

Conférence de Claude Jérôme Breteau
ESA Paris

Jérôme Breteau

Le Programme Préparatoire des Lanceurs Futurs de l’ESA a démarré en 2004,
mettant fin à une longue période sans aucune planification pour le développement
d’un lanceur européen devant succéder à Ariane. L’objectif est de préparer une
nouvelle génération de lanceurs opérationnels à l’horizon 2020. Les études
systèmes et les activités technologiques, avec les essais au sol et en vol associés,
seront conduites de manière à développer de nouvelles techniques alliant, avec
les performances recherchées, la fiabilité nécessaire et des coûts non excessifs.

Nous avons fait appel à Jérome Breteau du Département Future Launchers Preparatory Programme pour nous
parler de la phase préparatoire de ce projet ambitieux qui se doit d’être à la hauteur du succès du programme
Ariane. Celui-ci a débuté sa conférence par une présentation générale de l’ESA.

L’ESA a été créée en 1973 pour succéder aux
deux organismes ELDO et ESRO respectivement en
charge de la recherche et du développement des
lanceurs spatiaux et des satellites. De 10 pays
membres à l’origine, l’ESA en compte maintenant 17 à
part entière, avec un statut spécial pour d’autres
pays participants dans le cadre  de certains projets.

La Direction générale est à Paris, son centre
technique ESTEC à Noordwijk (NL), celui des
opérations (ESOC) à Darmstadt (D). La base
d’entraînement des astronautes EAC est située à
Cologne (D) et l’Institut européen de Recherches
Spatiales ESRIN (collecte et stockage des
informations techniques) près de Rome, à Frascati.

L’Agence dispose en outre, de bureaux de liaison à Bruxelles (CE), aux Etats-Unis et en Russie, de la base de
lancement en Guyane française et de stations sol et stations de poursuite dans différentes régions du monde.

L’ESA est un organisme intergouvernemental ayant pour mission de promouvoir et de fournir, à des fins
pacifiques exclusivement, l’exploitation des sciences, de la recherche et la technologie ainsi que de leurs
applications spatiales.  Outre la Direction Générale, l’organisation de l’Agence comporte des Directions de
Programme spécifiques de chacune des grandes classes d’applications (Sciences, Observation de la Terre,
Applications avec l’Union Européenne, Galileo notamment, Vols habités et Exploration, Lanceurs) et des Centres
Techniques. Avec un personnel de 1.900 personnes, elle dispose d’un budget annuel de l’ordre de 2.900 M!.

Ce budget est réparti entre une contribution obligatoire (30%) selon le PNB des 17 Etats Membres et des
contributions optionnelles (70%) définies selon la volonté de participation de chacun des Etats Membres. Le
budget général et le programme scientifique sont couverts par la part obligatoire, les autres programmes par les
contributions optionnelles. L’ensemble des activités fonctionne sur la base du retour géographique, ce qui
signifie que l’Agence investit dans chaque Etat membre, sous forme de contrats attribués à son industrie, un
pourcentage de retour équivalent à la contribution dudit Etat.

La Direction Lanceurs est divisée en quatre sous directions, Ariane, Soyouz, Vega et le programme FLPP qui
comporte pour l’essentiel des activités Propulsion, pièce maîtresse des futurs projets, dirigées par notre
conférencier. Ce programme est prévu pour durer 9 ans (2004-2013)"; il aboutira au développement d’une
nouvelle génération de lanceurs (NLG).
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Vega, Soyouz Ariane 5 GS
Coiffe courte

AR 5 ES/ATV
Coiffe longue

AR 5 ECA
Coiffe médium

- Le parc actuel des lanceurs européens -

• VEGA qui à partir de 2008 permettra de mettre des petits
satellites en orbite basse,

•  SOYOUZ, fusée russe lancée du Centre Spatial Guyanais,
de capacité moyenne destinée aux missions en orbite basse
(orbites circulaires vers 500-800 km) et en orbite
géostationnaire pour des charges plus petites

• ARIANE 5, capable de mettre des charges de 5 à 8 tonnes
en orbite de transfert GTO (*), ou hors des orbites
terrestres, ou d’assurer les services vers la Station
Spatiale Internationale ISS

Image CNES – D. Ducros
-------------------------------------------------------------------------------
(*) GTO": Orbite elliptique de Transfert Géostationnaire qui permet
de monte la charge utile de 200 (périgée) à 36.000 km (apogée) de
façon à assurer la liaison entre la fin de la phase de lancement et
l’arrivée sur l’orbite géostationnaire.

Le développement d’un lanceur est une opération longue et coûteuse": l’exemple d’Ariane 5 peut en témoigner.
Le lancement de ce projet fut décidé en 1987 après 4 années de travaux préparatoires sur la propulsion de
l’étage principal, le développement du moteur Vulcain-1 dura ensuite 9 ans, avec un vol de qualification en 1996
et les adaptations pour Vulcain-2 demandèrent 6 années supplémentaires. Il faut compter 10 ans de
développement et 20 ans d’exploitation. On conçoit que des études préliminaires ont une importance capitale
pour la réussite des trente années suivantes. L’essentiel de la performance des lanceurs c’est évidemment la
propulsion c’est-à-dire les propergols et les moteurs, ce qui n’exclu pas d’autres aspects essentiels": structure,
thermique, aérothermodynamique, guidage, pilotage, etc…

Le programme FLPP a pour objectifs de maintenir et garantir à l’Europe un accès à l’espace de manière fiable,
indépendante et à des conditions compétitives. Il doit permettre de sauvegarder les compétences et le savoir
faire industriel en préparant la nouvelle génération de lanceurs de l’après-Ariane. Le calendrier de ce
programme a été divisé en 3 périodes": la première démarrée en 2004 s’achèvera cette année, la seconde en
2009 et la 3ème en 2013. Le scénario actuel de l’ESA est d’utiliser des lanceurs actuels jusqu’en 2026, en prenant
en compte certaines évolutions, puis de les remplacer par la famille NLG (Next Launcher Génération) à partir de
cette date.

Les études système visant à l’optimisation globale de ce futur lanceur portent sur le nombre d’étages, les
moteurs, les ergols et le choix entre la version consommable ELV et la version réutilisable RLV. Le choix final
entre lanceur non récupérable ou lanceur réutilisable sera fait sur la base de technologies disponibles et
éprouvées ainsi qu’après une évaluation globale intégrant les risques et les coûts.

Les études concernant le RLV portent sur la partie rentrée. Les concepts sont nombreux"; ils font appel à
plusieurs études antérieures ou en cours comme le programme FESTIP de l’ESA, les études effectuées aux USA
et en Russie, ou encore en coopération franco-russe. On peut récupérer tout ou partie du véhicule (Hermes,
Bourane), les boosters, le premier étage seul, etc… La phase 2 de l’étude actuellement en cours est sous maîtrise
d’œuvre de SPA Turin avec 41 sociétés et organismes institutionnels européens et entre autres participants
Alcatel Alenia Space Italie.

Les études sur la propulsion des futurs lanceurs
portent sur de nombreuses options. Pour le premier
étage, la sélection se fera entre propergols solides,
oxygène-hydrogène ou oxygène-méthane pour les ergols.
Pour le composite supérieur, un moteur ré allumable a la
préférence, soit en version cryogénique, stockable ou
méthane. Dans le cas d’un nouvel étage supérieur de
faible poussée, le choix se fera entre moteur à faible
pression, propulsion cryogénique, propulsion électrique
ou propulsion thermique solaire avec concentrateur

Le concept général d’assemblage sera celui du
«"meccano"» destiné à réutiliser au mieux les produits
existants en Europe"; en matière de propulseurs à
poudre, les P240, P89 et les boosters latéraux, en
matière de propulsion liquide les Vulcain 1 et 2, y compris
les boosters latéraux. Les différents concepts FLPP pour RLV et ELV
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Pour les composites supérieurs": le cryogénique ré allumable VINCI , les ré allumables AESTUS 1 et 2, le
méthane ré allumable MIRA  et le cryogénique stockable. Les études système fourniront les éléments techniques
et programmatiques en vue d’une décision en 2008, tout en continuant à préparer le NGL avec une préférence
nette pour le ELV (consommable) et à fournir des études pour développer les technologiques futures telles que
les essais en vol, la propulsion liquide, la technologie cryogénique appliquée aux étages supérieurs, les matériaux
et les structures.

Le conférencier a ensuite longuement décrit les programmes d’essais au sol et en vol envisagés suivant le
type de véhicule. Pour le RLV, l’essai en vol sera défini à partir du choix entre un corps de rentrée ailé type
Hermès, d’une ogive rentrante type balistique ou d’un véhicule piloté non ailé à structure portante. Dans ce
dernier cas, c’est le projet I XV dont le conférencier fournit une description détaillée en expliquant les
contraintes de rentrée en vitesse et décélération, flux thermiques mis en jeu, etc.

Concernant le ELV, l’essentiel des essais se déroulera au sol sur les équipements et sous-ensembles moteur.
Pour les moteurs d’étage supérieur, le conférencier décrit les divergents déployables à fort taux de détente et
les essais de combustion sous vide qui devront être réalisés.

En conclusion, Jérôme Breteau rappelle que la propulsion est une technologie difficile à maîtriser, qu’elle est
à la cause de 60% des accidents en vol et qu’elle intervient pour 50% des coûts de développement et de
réalisation d’un lanceur": ce sera donc le chemin critique pour la succession d’Ariane.

Les états membres ont reconnu, pour préparer les décisions futures, la nécessité de continuer les études
systèmes et technologiques. Le Conseil de l’ESA au niveau ministériel a ainsi donné, le 6 décembre 2005, le feu
vert pour lancer la seconde période du FLPP": nécessité de poursuivre les développements au sol et les essais en
vol, le FLPP devant baser ses travaux en vue d’améliorer fiabilité, flexibilité et disponibilité, tout en assurant la
coordination des travaux en accord avec l’industrie.

Pour la suite du programme, les rendez-vous de ce Conseil ont été fixés en 2008 pour l’engagement de la 3ème

période et en 2011 pour donner ses recommandations sur le développement du NGL.

Enfin le conférencier termine son exposé avec cette phrase de Woody Allen,
«"Prédiction is a difficult task, spécially for the future"…"»

et nous donne rendez-vous dans dix ans pour prolonger le débat"!

André Mortelette, d’après Jérôme Breteau

Pour en savoir plus,
- sur l’ESA": le site
- sur les lanceurs européens":
- sur FLPP

http://www.esa.int/esaCP/SEMDYZZO4HD_France_0.html
http://www.esa.int/SPECIALS/Launchers_Access_to_Space/index.html
http://www.esa.int/SPECIALS/Launchers_Home/SEMNCI1PGQD_0.html

Le projet IXV de l’ESA (d’après images ESA)
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La conférence de juin 2007

- Mardi 19 juin 2007 à 18h. -
Auditorium du Spacecamp

Allée des Cormorans – Cannes-la-Bocca

- Everest 8.850 -
Un Ecureuil sur le toit du Monde

Conférence de Bernard Fouques
Ex Vice-président des Essais en vol

Eurocopter Marignane

«"Le 14 mai 2005 à 7h08, heure locale, un hélicoptère Ecureuil/AStar AS 350 B3 de série avec
aux commandes le pilote d’essai Didier Delsalle, s’est posé à 8.850 mètres, et pour la première
fois, sur le sommet de l’Everest (Royaume du Népal), pulvérisant ainsi le record du monde de
poser et décollage en altitude.
Ce record mondial marque une étape absolue dans l’Histoire de l’Aviation…"»

(Extraits du communiqué de presse Eurocopter du 24 mai 2005)
Bernard Fouques, en fonction à l’époque, a participé à cette mission. Il nous présentera la préparation et

le déroulement de cette campagne au Népal. Son intervention sera illustrée par le film de l’exploit.
JLT

- Entrée sur réservation - Renseignements et réservations  le vendredi 15 juin au plus tard auprès de":
Anne Varennes": Tél. 04 9219 4808 / 4800 ou messagerie < anne.varennes@soditech.com >

- Dîner à 20h30 au restaurant Le Bistrot du Port à La Napoule – Participation 28 !
Sur réservation, date et n° ci-dessus.

Les prochains rendez-vous
- A Paris, Assemblée Générale Extraordinaire (Révision des Statuts nationaux), le 26 juin,
- Rendez-vous le 18 septembre, pour la prochaine conférence de AAAF Côte d’Azur, auditorium du Spacecamp-

Alcatel à Cannes-la-Bocca, avec la conférence de Jean-Marc Ané du CEA-Cadarache,
«"A la recherche d’une source d’énergie nouvelle – Le projet européen I TER"»

Carnet gris

Notre ami Raymond Quartino nous a quitté…
Raymond faisait partie de notre association depuis plus de 10 ans. Toujours présent

aux réunions du Bureau régional, il était chargé de l’animation des rendez-vous qui
suivaient régulièrement nos conférences. Il se caractérisait par une bonne humeur
toujours intacte… Nos pensées iront encore très souvent vers lui…

Au nom de tous les adhérents, le Bureau à présenté ses condoléances et toute sa
sympathie à son épouse Monique lors des obsèques qui ont eu lieu le 18 mai.

Ont contribué à la réalisation de cette Lettre":
Jérôme Breteau, Bernard Fouques, André Mortelette, Guy Lebègue et Jean Lizon-Tati


